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Ouvrages :
- «Madiran et Saint Mont, Histoire et devenir des vignobles», Francis BRUMONT, Ed. Atlantica1999.
- «Les anciennes maisons rurales des pays de l̓ Adour», Jean LOUBERGÉ, 1981.
- «Pays du Val dʼAdour, pour une ruralité moderne», Charte de Pays, association départementale Euradour, 2000.

Lieux de Découvertes : 
- Montaner, Garlin, Lembeye, Madiran, Viella.

COTEAUX DU BÉARN
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COTEAUX DU BÉARN... «Panorama illustratif»
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COTEAUX DU BÉARN

Les coteaux de Béarn sont issus du plateau de Ger et forment un sous-
éventail de vallées dissymétriques, enveloppées au Nord par le coude de 
lʼAdour et contenu au Sud par la Plaine du Gave de Pau. Ils appartiennent 
majoritairement aux Pyrénées Atlantiques. Une douzaine de communes ger-
soises, seulement, siègent de lʼautre côté de la Rivière Basse et occupent 
dans le “Vic Bilh“ lʼextrémité Nord-Ouest de lʼéventail béarnais, que dominent 
les collines de lʼancien oppidum de Viella. 

Béarn : du nom des VERNANI, peuple antique qui occupait les Pyrénées 
jusquʼaux rives de lʼAdour.

“Les confi ns du Béarn à l’Orée de la Gascogne 

gersoise“

Au Nord et à lʼOuest les coteaux de Béarn glissent vers les reliefs plats et 
vallonnés de la Chalosse et du Tursan, ses pays landais limitrophes.
Au Sud, ils se différencient du Plateau de Ger, plus froid et au relief aplani, 
discrètement entaillé par les vallées naissantes. Ils portent sur leurs hau-
teurs des sols argilo-siliceux, acides, constitués dʼargiles à galets, dʼorigine 
pyrénéenne et de sables fauves déposés par lʼocéan. Sur les versants et 
dans les vallées, les sols plus ou moins acides sont des boulbènes plus 
“douces“ et “franches“ que celles que portent les vallées gersoises. 

Les coteaux de Béarn subissent directement un climat océanique à forte 
pluviométrie (plus de 1000 mm par an) marqué par une influence “tarbaise“, 
aux hivers froids et aux été et automnes chauds qui profitent à la viticulture, 
au maïs, et à une végétation vigoureuse de Châtaigniers, Chênes pédoncu-
lés et tauzins, de Charmes et vers le Sud de Hêtres et de Bouleaux. 
Une campagne un peu isolée, quelques “villages-églises“, et de rares bour-
gades ponctuent le paysage, souvent perchés au sommet des coteaux et évitant scrupuleusement les bas-fonds, mais lʼessentiel 
de lʼhabitat reste dispersé. Contourné à lʼEst par lʼaxe Tarbes-Bordeaux, et au Sud par lʼautouroute Tarbes-Pau, la partie Est du 
pays est enclavée alors que la partie Ouest est drainée par lʼaxe Bordeaux-Pau. Lʼensemble sʼorganise autour de trois capitales : 
Garlin, Lembeye et Morlàas. Lʼenclavement de la partie Est la tient à lʼécart du développement pavillonnaire qui vient toutefois, 
ça et là , compléter le semis de fermes isolées. 

Lʼévolution Sud-Nord des coteaux de Béarn permet de 
distinguer trois petites régions paysagères. 

 - Au Sud, le Montanères, où dʼétroits plateaux 
ondulés dominent des vallées encaissées et faiblement 
peuplées, mais aussi peu cultivées, qui conservent un 
paysage bocager ou lʼélevage tient une grande place. 

 - A lʼOuest, les vallées  naissantes des luys et du 
Gabas au pied de Morlàas vers la Chalosse.

 - Au Nord, les coteaux du Vic Bilh forment un terroir 
plus diversifié et prennent un visage “gersois“ où la poly-
culture et surtout la vigne colonisent les versants.

Castelnau rivière-basse domine la plaine de lʼAdour et 
veille sur lʼArmagnac et le château de Termes.

... «Portrait dʼEnsemble»

Source : Le modelé et les sols des Pays aquitains, H. ENJALBERT.
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COTEAUX DU BÉARN... «Le Vic-Bilh»

lʼéglise de Cannet, au milieu des vigne

Lʼentrée dʼun domaine viticole marqué par deux palmiers

Polyculture et viticulture à Cannet Domaine viticole à Maumusson-Laguian

La plaine du Bergeron largement occupée par la maïsiculture

Les argiles à galets

Lʼélevage est peu présent mais conserve une place dans ces paysages polycoles
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COTEAUX DU BÉARN ... «Le Vic-Bilh »

Le VIC BILH

Un terroir à cheval sur 3 départements

Le Vic Bilh est une terre de rencontre. Au pied du plateau landais et sur 
la ridelle de la plaine aturine, la Gascogne béarnaise et la Gascogne 
gersoise viennent se fondre en un terroir riant et coloré. 3 départements 
sʼy sont donnés rendez-vous et y unissent leurs extrémités : Pyrénées 
Atlantiques, Hautes Pyrénées et Gers.
Alchimie réussie, ou partage audacieux, la terre de Vic Bilh se rassemble 
néanmoins en un vignoble gascon des plus prestigieux, où le tannat et le Manseng, cultivés depuis le moyen âge dans les vignes 
caillouteuses et incroyablement pentues ont donné à St Mont et Madiran une renommée internationale. 

La vigne participe entièrement à une économie agricole diversifiée et a maintenu une campagne tournée vers Aire-sur-Adour et Riscle, 
mais qui à une autre échelle appartient aux arrière-pays tarbais et palois.
Au droit de Viella, le relief sʼouvre et les vallées élargies annoncent la Rivière Basse. Collines et vallonnements se multiplient et 
confirment lʼappartenance gersoise des paysages pourtant dʼorigine béarnaise. 
Les plaines alluviales sont particulièrement larges et dévolues à la maïsiculture Elles sont irriguées de rivières gasconnes fraîches et 
vigoureuses, des rivières caillouteuses qui prennent ici un petit air de torrent pyrénéen. 
Les versants abrupts des coteaux, inaptes à la mécanisation agricole sont invariablement boisées et soulignent à gros traits lʼamplitude 
et la linéarité des plaines. Sur leurs hauteurs esseulées, le “vieux pays“ dissimule quelques mottes féodales et autres tumuli et exhibent 
dans le ciel atlantique quelques “villages-églises“ et leurs clochers. 
Au hasard de panoramas saisissants, on domine toute la plaine de lʼAdour et lʼon peut contempler par beau temps toutes les “Basses 
Pyrénées“ sur lesquelles veille le Pic dʼOssau, lʼautre pic du Midi.
Sur les reliefs les plus doux, la vigne égraine ses “châteaux“ qui bien souvent ne sont que des maisons de maître. La portion gersoise 
du Vic Bilh concentre la majeure partie du vignoble du terroir. Lʼhabitat dispersé, moins densément établi que dans la plupart des pays 
gersois, témoigne dʼune activité polycole ou lʼélevage était autrfois mieux représenté. Au hasard des collines et des vallonnements, ces 
paysages de polycultures ont conservé tout leur caractère et on y remarquera quelques parcelles maraîchères. 

Lʼarchitecture béarnaise impose franchement ses formes et ses couleurs 
dans le patrimoine bâti et notamment dans les maisons traditionnelles. 
Les vieilles maisons paysannes sont hautes et robustes, construites sur 
un plan rectangulaire. Leurs toits sont pentus, couverts essentiellement de 
tuiles plates mais aussi dèjà dʼardoises bleutées. Les façades ocres utilisent 
les matériaux et les galets locaux et se distinguent ainsi des appareillage 
grisâtres de la bigorre. Le patrimoine est surtout rassemblé dans des villages 
de petite taille, dont quelques unités urbaines se démarquent : Castelnau et 
Madiran dans les Hautes Pyrénées, Viella et St Mont dans le Gers. 
Petite région béarnaise, le Vic Bilh nʼest que pour partie gersois et il participe 
pleinement à enrichir la diversité des paysages du Gers. 

Terroir viticole reconnu pour  sa production de “Madiran“, “Pacherenc“, 
“Côtes de St Mont“ et “Coteaux de Béarn“, le Vic Bilh reste néanmoins une 
terre polycole. L’élevage y est moins présent que dans le Montanérès voisin, 
mais la maïsiculture y conserve une place importante (40% au moins de la 
SAU), notamment dans les vallées et plus particulièrement à l’Ouest, la vigne 
(près de 25% de la SAU) étant  surtout concentrée au Nord-Est et dans le 
Gers, là où le relief est le plus accidenté.

Au Nord de Garlin, la petite commune de Ségos déborde de la vallée du 
Lées et fait une incursion dans les Landes tursannes ; un petit bout du Gers 
dans le paysage Tursan.

Source : Madiran et Saint-Mont, histoire et devenir des vignobles, F. BRUMONT.
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